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Supplement ä la REVUE MILITAIRE SUISSE, n° 18.

COMBAT NAVAL DE LISSA.

Rapport d'enquete italien.

Le present rapport a öle redige d'apres les documents suivants:
1° Rapport de S. Exe. Tamiral commandant en chef Tarmee d'operation sur les

combats soutenus contre les fortifications de Tile de Lissa;
2° Rapport de S. Exe. Tamiral commandant en chef l'armee d'opöralioD sur la

bataille navale de Lissa;
3° Extrait des journaux officiels de bord de chacun des navires qui ont pris part

aux susdjts faits d'armes;
4° Journaux particuliers des commandants des bätiments faisant partie de l'armöe

navale;
5° Extrait des registres des signaux de bord;
6° Enquöte sur la perte du Re-d'Italia et du Palestro.
Tous les documents susmentionnes formant une parlie des piöces qui servent au

pouvoir judiciaire pour proceder dans ses Operations le gouvernement ne peul,
pour le moment, les publier dans leur integrite.

Le 16 juillet, ä trois heures de l'apres-midi, Tarmee navale parlait d'Ancöne

pour prendre l'offensive conlre Tennemi. Sa premiere Operation consistait ä s'emparer

de Tile de Lissa.

Les navires suivants etaient sous les ordres de S. Exe. Tamiral Persano: 11

bätiments cuirasses, 4 fregates en bois ä hölice, 1 corvelte idem, 2 corvettes ä

roues, 4 pyroscaphes-avisos, 4canonniöres, 1 transport-höpilal, 1 transport de

vivres.

La fregate Garibaldi fut laissee ä Ancöne pour des reparations indispensables ä

sa machine, et Taviso Cristoforo-Colombo pour le service d'observation de la rade.
Des instructions furent donnees au commandant en chef du departement pour

qu'il dirigeät sur la flotte les autres bätiments qui devaienl, d'un moment ä l'autre,
arriver ä Ancöne.

A cet eflet, on envoya aussi Taviso Flavio-Gioja croiser sur le Gargano, avec
la mission speciale de conduire ä Lissa TAffondatore, qui etait dejä en route de

Brindisi pour Ancöne.

Le Messaggiero, avec le ehef d'etat-major de la flotte, fut envoye vers Lissa

pour reconnaitre celte ile.
Le reste de la flotte mit la proue sur Lossino jusqu'ä la nuit avancee afin de

donner le change sur sa veritable direction.
Le 17, au coucher du soleil, le Messaggiero arrivait au point de reunion fixö,

de retour de la mission dont il avail ete charge, celle de reconnaitre la posilion et
le nombre des canons des batteries qui defendaient Tentröe du port San Giorgio
de Lissa et de celui de Comisa, au sud-ouest de cette ile.
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Les dispositions suivantes furent ensuite communiquees:

1° Le conlre-amiral Vacca, avec les fregates cuirassees Principe-Carignano,
Castelfidardo, Ancona et avec la corvelte ä roues Guiscardo, devait aller battre
les fortifications de Porto-Comisa, dans le but de faire une diversion et d'occuper
sur tous les points la garnison de Tile et de preparer un point de debarquement
au corps d'expedition, dans le cas oü il ne reussirait pas ailleurs;

2° Le vice-amiral Albini, avec les fregates en bois Maria-Adelaide, Gaeta,
Duca-di-Genova, Vittorio-Emmanuele et la corvelte San Giovanni, irait döbar-

quer le corps d'expedition sous les ordres du commandant Monale, ä Porlo-
Manego, qui est derriere le port San-Giorgio, au nord de Tile, apres avoir fait taire
la batterie de San-Vito, qui le defend ;

3° Le gros de la flotte, c'est-ä-dire 8 des fregates cuirassees, la corvette ä roues
Ettore-Fieramosca et Taviso Messaggiero, sous les ordres de Tamiral commandant

en chef, devaienl baltre les fortifications du port San Giorgio; 4 fregates euirassöes

prendraienl position sous les ordres du commandanl Ribotti, sur la cöte ouest du

möme port, et les 4 autres sous la direction immediate de Tamiral Persano sur
la cöte est;

4° Les canonniöres, sous les ordres du commandant Sandri, se porleraient ä

Lesina pour couper le tölögraphe sous-marin de Lissa, delruire les semaphores et

empöcher toute communication entre Lissa et Tile voisine de Lesina;
8° VEsploratore resterait en vigie enlre Tecueil Porno, Sant'-Andrea et la

Pointe de la Planca; Taviso Stella d'Italia entre Sant'-Andrea et la Pelagosa;
Ylndipendenza (transport de vivres), etle Washington (transporl-höpital) devaient

s'arröter pres de Tecueil Rusi, prets ä tout appel.

Le plan d'attaque ainsi combine par Tamiral en chef, son execution devait

commencer le 18 au matin. Ce jour-lä, la fregale Garibaldi se reunit aussi ä la

flotte qui, ä onze heures du matin, se trouva au posle fixö. Le contre-amiral

Vacca commenca l'attaque conlre Porto-Comisa et le groupe des fregates

cuirassees, sous le commandement du capitaine de vaisseau Ribolti, qui avait tourne

Tile ä Test, ouvrit egalement le feu contre les forts San Giorgio, du cöte du nord,

pendant que le groupe de Tamiral Persano attaquaitdu cöte du midi, de sorte que

toules les fortifications exterieures de San-Giorgio etaient inveslies.

A une heure et demie de Taprös-midi, le drapeau disparaissait du fort San-

Giorgio qui se laisait, ainsi que tous les autres situes ä Texterieur et ä Tentröe

du port, ä Texception de la tour du tölögraphe, que sa hauteur ne permettait pas

ä nos navires de baltre efficacement. On ordonna alors ä la Formidabile de s'em-

bosser ä Tentröe du port, et aux fregates Maria-Pia et San-Martino d'entrer

dans ce port pour battre les batteries de Tintörieur qui faisaient encore un feu

tres vif.
Le contre-amiral Vacca, devant les elevations des balteries de terre, dut

abandonner Taltaque de Porto-Comisa; il alla soutenir Tescadre non cuirassee ä

Porto-Manego, qui, vu aussi Tölövation de ces fortifications, n'avait pas non plus

röussi dans son entreprise.
Pendant que le commandant en chef envoyait l'ordre au contre-amiral Vacca



— 483 —

d'occuper la garnison de Porto-Comisa avec une fregate au moins, afin qu'elle ne
vint pas renforcer celle du port San-Giorgio, le groupe qu'il commandait se reu-
nissait dejä au reste des fregates cuirassees, au port San-Giorgio, en ouvranl le

feu conlre la balterie du tölögraphe et conlre celles ötablies dans Tintörieur du

port.
Un autre ordre fut envoye au vice-amiral Albini de se röunir au commandant

en chef dans l'intention d'effectuer Ie debarquement au port Carobert, au sud du

port San-Giorgio A six heures le groupe du contre-amiral Vacca continua le feu,
et le reste de la flotte fut reuni pour former une ligne de front. Elle ne tarda pas
ä etre rejoinle par le premier groupe des fregates cuirassees, par les fregates ä

helice et par la flottille des canonniöres que commandait le capilaine de fregate
Sandri, qui avait entierement et bien execute sa mission. Toule communication
entre Lissa, Lesina et Ia terre ferme ötait interrompue, et une depeche de Trieste
arrivait ä la connaissance de notre flotte oü Ton annoncait le depart, dans la

soiree, de Tescadre ennemie qui se dirigeait sur Lissa.

Le lendemain 19, les fregates euirassöes de Tamiral Vacca d'abord et les

frögates ä helice ensuile, furent envoyees battre les batteries que Tennemi avail re-
tablies dans la nuit. En atlendant, les fregates ä vapeur Principe-Umberto et
Carlo Alberto, la corvelte ä roues Governolo et YAffondatore, venant de Brindisi
et d'Ancöne se reunissaient, comme renfort, ä la flotte. Avec ces renforts, les

troupes de debarquement presenlaient une force d'environ 2200 hommes, et

Tamiral, jugeant convenable de ne pas attendre plus longtemps, afin de n'etre point
surpris par l'escadre ennemie, ordonnait:

1° Que Tescadre non cuirassee, renforcöe des petites canonniöres, se preparät
aussitöt ä operer le debarquement, dont la direclion fut confiee ä Tamiral Albini;

2° Que la Terribile et la Varese allassent atlaquer Porto Comisa dans le seul

but d'occuper la garnison de ces balteries;
3° Que la Formidabile enträt dans le port pour faire taire les batteries qui y

faisaient encore feu;
4° Que le contre-amiral Vacca, avec le Principe Carignano, le Castelfidardo

et VAncona soulinl la Formidabile dans son allaque;
5° Que le Re-di-Portogallo, le San Martino, la Maria-Pia, sous les ordres de

Tamiral en chef, empechassent les forts de San-Giorgio de troubler le debarquement,

dans le cas oü ils auraient encore quelques canons en etat de faire feu.

Ces dispositions ainsi indiquees ä trois heures de Taprös-midi, la nouvelle

attaque commengait.

La Formidabile (commandant Saint Bon) faisant Tadmiralion de la flotte
entiere, prenait position, ä inoins de 500 metres de la puissante batterie du Chäteau

qui, avec une batterie sur la droite de Tentröe, ouvrait sur eile un feu nourri et
biön dirige.

L'amiral en chef, se preoecupant alors de la position prise par la Formidabile,
ordonnait ä TAffondatore de diriger quelques coups, avec ses canons de 300, vers
le fond du port pour secourir le susdit navire, lorsque le conlre-amiral Vacca,

qui avait l'ordre de la soulenir par une manoeuvre hardie et habile, mit en ligne
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de file les fregales euirassöes sous ses ordres, forc,a Tentröe du port, reduisit au

silence les balteries qui prenaient en flanc la Formidabile et relourna hors du

port, dont le peu de largeur le mettait presque dans Timpossibilile de manoeuvrer

et oü il ne pouvait pas allaquer la batterie qui tourmenlait la Formidabile, parce

qu'elle ötait entierement masquee par celte fregate.

Un peu apres, la Formidabile sortait aussi du port, couverle de gloire. Cependant

lo vent qui avait souffle avec violence du cöle du sud-est pendant loule la

journee, fraichit vers le soir et rendit difficile le debarquement qui commencait ä

peine ä s'effectuer. Le mauvais temps et la nuit avancee firent renvoyer ce

debarquement au lendemain et l'ordre fut donnö aux navires cuirasses de former

une ligne de file et de se maintenir sur la rade en attendanl le point du jour.

A Taube du 20, le temps variable devint orageux. Le pyroscaphe Piemonte
arriva avec de nouvelles troupes. L'amiral se deeida alors au debarquement, et
aussitöl on donna les ordres necessaires au vice-amiral Albini, en meme temps

qu'on faisait averlir, par le Guiscardo, la Terribile et la Varese de rouvrir le feu,

en disposant d'autres navires cuirasses pour battre le Chäteau. Ces ordres n'elaient

pas encore donnes que VEsploratore, surpris par une forte bourrasque au nord-
ouest arrivail ä huit heures du matin, avec le signal de la decouverte de

bätiments suspects.

Dans ces deux attaques du 18 el du 19, les öquipages et les officiers, tous ani-

mes d'un grand enlhousiasme se sont battus avec hero'isme quoiqu'ils eussent

affaire ä un ennemi tres bien arme, acharne dans la defense et bien dirige.
Nos perles furent de 16 morts et 96 blesses; les avaries peu importantes,

excepte pour la Formidabile.
La position de la flotte, au moment oü VEsploratore signalait l'approche de

Tescadre autrichienne, etait comme suit: les fregates ä hölice (vice-amiral
Albini) et la flottille (commandant Sandri) etaient autour de Porte Carobert pour

operer le debarquement. La Terribile (commandant de Closa), et la Varese

(commandant Cincati) se disposaient ä attaquer Porlo-Comisa, ä l'autre extremite

de Tile. La Formidabile debarquait ses blesses sur le Washington.
Le Re-di-Portogallo (commandant Ribotli) el le Castelfidardo (commandant

Cacace) signalaient des avaries dans leur machine. Les autres navires cuirassös,

avec leurs machines, arretes dans la rade hors de San Giorgio, attendaient des

ordres pour reprendre l'attaque de Tile et protöger le debarquement.

L'amiral en chef ordonna alors la ligne de front avec la proue sud-ouest,

supposant, d'apres la position de VEsploratore, que Tennemi venait du nord-ouest.

Mais lorsque, la bourrasque s'ötant un peu calmee, on commenca ä voir la fumöe

des bätiments ennemis plus au nord, une legere conversion dans la direction de

Touest fut ordonnee ä la ligne de front.
Les navires cuirassös qui se trouvaient aupres de Tamiral parlirenl aussitöt pour

prendre leur place, mais sans la Terribile et la Varese, qui se trouvaient ä Porto
Comisa et le Re-di-Portogallo et le Castelfidardo, qui, apres avoir repare les

avaries de leur machine, se dirigeaint vers le noyau de la flotte.
Les navires non cuirassös etaient oecupös ä recueillir et ä sauver tout le mate-
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riel de debarquement abandonne sur la cöte en proie ä Tennemi, qui, en atlendant

s'avangait compacte et en ordre de balaille sur deux rangs, la proue au

sud-est, les navires cuirasses en premiöre ligne, et les navires mixtes en seconde.

On donna donc le signal de former promptement la ligne de bataille sur les

bätiments plus en arriere de la ligne de front, qui ötaient precisement ceux de Tavan-

garde.
En tenant compte des diverses conditions dans lesquelles se trouvaient plusieurs

de nos navires, la flotte comptait dans ce moment 23 navires, dont 10 cuirasses,

se dirigeaient vers l'ennemi, pendant que les navires non cuirasses cherchaient ä

s'organiser.
L'ennemi avait en premiere ligne 7 frögates cuirassees et en seconde ligne 7

fregates et corvettes mixtes, 1 vaisseau avec 8 avisos et grosses canonniöres, for-
manl en totalite une flotte de 23 navires reunis et compactes.

C'etait la premiere fois que dans un combat naval se trouvaient en presence
les nouveaux moyens d'action de la guerre maritime. L'amiral en chef songea des

lors ä la convenance de se trouver hors de la ligne sur un navire cuirasse de

grande vitesse, tant pour se lancer dans l'ardeur de la mölee que pour porter avec

sollicitude les ordres nöcessaires aux divers points de Tescadre et la faire mouvoir
suivant le besoin.

L'Affondatore fut choisi pour cet objet par Tamiral; il y arbora son pavillon,
amenanl avec lui le chef d'ötal-major, un des officiers de pavillon et un des

officiers subalternes attachös ä Tetat-major. Tous les navires de Tescadre avaient ar-
bore le pavillon naval au haut des mäts. Notre ligne convergeant avec la ligne
ennemie, le Principe Carignano qui se trouvait en tele de la ligne fut le premier
ä ouvrir le feu. Bientöt la melöe devint generale.

Noire avant-garde, contre-amiral Vacca, composee du Carignano, du Castelfidardo

et de VAncona, apres avoir canonne le premier groupe de navires cuirasses

ennemis, se porta ä gauche pour couper la ligne de ces navires en bois. Elle
traversa cette ligne dans une nuee de fumöe. Notre deuxieme groupe de navires

cuirassös, le Re-d'Italia, le Palestro et le San-Martino, fut entoure par le premier

groupe ennemi, qui concentra ses efforts contre le Re-d'Italia.
Le Palestro, qui aecourut rapidement ä son secours, fut attaque par deux

frögates cuirassees autrichiennes et par une fregate en bois. Des navires ennemis, on

laneait sur le Palestro des grenades ä la main et d'aulres matieres inflaminables.
Pendant trois heures, Ie Palestro se mainlint au milieu des navires ennemis;
enfin l'incendie se manifesla dans le cadre des officiers; les navires autrichiens

s'öloignerent.

Le San-Martino (commandant Roberti), apres avoir canonne le deuxieme

groupe des frögates cuirassees ennemies, aecourut au secours du Re-d'Italia:
mais la fregate cuirassee ennemie, que le San-Martino voulait envelopper reso-
lument, s'aperqut de-sa manoeuvre: eile s'empressa de lancer au Re-d'Italia une

bordee en flanc, abimant son timon et, manceuvrant sur sa droite, eile menaca le

San-Martino, avec lequel eile commenca un combat acharne.

L'amiral autrichien, s'ötant apercu du degät cause au linion du Re-d'Italia,
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Tentoura d'un cöte, pendant que deux autres navires cherchaient ä Taborder. Le
commandant du Re-d'ltalia (Fera di Bruno) ordonna de se porter en avanl pour
serrer la ligne de file, voulant se rapprocher de la fregate Ancona, et il commanda

un feu de file avec la batterie de gauche; mais menace par le navire ennemi ä la

protie, ä peu de distance, il rencontra un navire cuirasse qui cherchait ä lui barrer
le passage.

Abandonne et röduit ä sa vitesse propre sans pouvoir se servir du timon, il ne

put pas eviter le choc de la fregate cuirassee qui le menacait par la gauche. Le
commandant avait döjä appele l'equipage pour l'abordage general, quand le Re-

d'ltalia, se repliant sur le flanc gauche, coula.
Le voisinage d'une fregate cuirassee autrichienne etait tel quo, d'apres l'inclinaison

du Re-d'Italia, il y avait ä craindre que le pavillon püt elre aisement
enleve par Tennemi.

Des voix se firent entendre en ce moment supreme pour que Ton amenät le

pavillon afin de le sauver; mais le garde-marin Razzetti et le commandant del
Santo s'y opposerent de vive force. Razzetti se saisit du pavillon qu'il lia fortement
ä la pcupe, dechargeant son revolver sur le commandant du navire autrichien.

Le maitre canonnier Pollio, au moment oü le Re-d'Italia sombrait, lira un coup
de canon contre la fregate ennemie, criant: « Encore celui-ci! » Le Re-d'Italia
ayant sombre, les efforts de Tennemi se concentrerent conlre notre troisiöme

groupe, composö du Re-di-Portogallo, du Varese et du Maria-Pia, dejä attaque

par deux fregates cuirassees et par le vaisseau qui manceuvrait tres rapidement

pour donner l'abordage au Re-di-Portogallo par le flaue gauche, se faisant suivre

par une grosse fregate en bois.

Le Re-di-Portogallo (commandant Ribolti), manceuvrant avec le plus grand

sang-froid et une intrepidite habile, prescnla la proue au vaisseau qu'il avaria

considerablement. Le vaisseau courut alors le long du flanc du Re-di-Portogallo,
qui lui envoya une complete decharge avec feu de file ä grenades. Le Kaiser,

demoli, ayant le feu de tous cötes ä bord s'ölanca hors de la ligne faisant feu

toutefois avec son artillerie.
Pendant ce temps, Tescadrille des corvettes autrichiennes attaquait le Re-di-

Portogallo par la gauche, et deux frögates cuirassees qui cherchaient ä Tinvestir

par la droite. De nombreux projectiles atteignaient la mäture de notre fregate ä

vapeur, qui ripostait avec ardeur au feu des ennemis, dont eile elait enlouree.

L'officier en 2C, Alton Emerico, fut blesse au front par l'explosion d'une grenade;

apres avoir ete panse, il revint ä son poste de combat.

Le commandant Ribolti, se voyant toujours enveloppe par Tennemi et öloigne

de la ligne, s'ölanca resolumentau milieu du feu des navires autrichiens, et alla

rallier Tescadrille de Tamiral Vacca, qui avait arbore le signal: « Formez promptement

ligne de file. »

D'autres navires cuirassös menacaient la Maria-Pia, commandant del Carretto,

qui, ayant vu deux fregates cuirassees se diriger vers notre escadre en bois, les

poursuivit, les forcant ä changer Ia direction. Puis, so trouvant enveloppee par

quatre frögates cuirassees, la Maria-Pia fit force de toute vapeur et parvint ä
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distancer deux de ces navires ennemis; puis eile revint sur un autre qui, s'aper-

cevant de sa manoeuvre parvint ä eviter son choc, non sans avoir essuyö de sa

part une bordee complete et un feu bien nourri de mousqueterie.

L'ennemi, par cette manceuvre hardie et habile, fut oblige de songer ä protöger

ses propres navires en bois qui, enveloppes par le Principe di Carignano,
commandant Jauch, le Castelfidardo, le Re-di-Portogallo et le Varese, commandant

Tincali, manoeuvrerent au levant.

A ce groupe de nos navires se reunit VAncona (commandant Piola) et le San-

Martino (commandant Roberti), qui, tous deux dans diverses positions, cherchant

ä se porter au secours du Re-d'Italia et du Re-di-Portogallo, se trouverent ä leur

tour enveloppes par les navires ennemis dont ils parvinrent par d'habiles

manceuvres ä se debarrasser.

L'avant-garde, reunie ainsi sous les ordres de Tamiral Vacca, se porta de nouveau

vers les navires cuirasses autrichiens, qui ä toute vapeur s'eloignaient par le

canal de Lissa. A ce moment, Tamiral Albini donna l'ordre au Governolo

(commandant Gogola) d'aller au secours du Palestro sur lequel l'incendie faisait de

rapides progres. Le commandant du Palestro, (Alfredo Cappellini) refusa pour
lui et son öquipage tout moyen de sauvetage; il se borna ä demander qu'on le

remorquät au plus prös de notre ligne.
Pendant que le Palestro passait sous le vent de Tescadre, ä portee de VAffon-

datore, le commandant el l'equipage crierent : Vive le roit vive l'Italie! Peu

d'instants apres, le Palestro, entre le Governolo elVIndipendenza, qui ne Tavaient

jamais abandonne, sautait en Tair. On sauvait seulement 19 hommes d'un öquipage

höroique recueillis par les deux navires susnommes.

L'Affondatore, commandant Martens, apres avoir lance le premier projectile
conlre le navire amiral autrichien, avait cherche ä Töventrer; mais le navire
ennemi qui s'en etait apercu s'etait elance rapidement pour aborder par le centre

VAffondalore. Celui-ci iraversa la ligne des frögates euirassöes ennemies, s'ap-
procha du navireamiral ä 40 metres environ lächant toute sa bordee; puis il
Iraversa ä toute vitesse la ligne des navires mixtes autrichiens, qui eviterent son

choc, et se lanca contre un des navires qui serraient de pres le Re-di-Portogallo.
Sortant du milieu de Ia fumöe, VAffondatore se porta vers notre escadre non

cuirassee, faisant co signal: « Attaquez Tennemi, » et cet autre: «Doublez

l'arriere-garde ennemie, » c'est-ä-dire le groupe de navires cuirasses que la Maria-
Pia abordera de front.

Alors Tamiral commandant en chef vit les navires mixtes de Tennemi avec le

vaisseau sur Textreme droite se porter au levant, proteges par le premier groupe
des navires cuirasses, pendant que le deuxieme groupe, qui ä toute force cherchait
ä se reformer ä la gauche, paraissait menace par noire avant-garde qui cherchait
ä se rallier pour Taltaquer. A ce moment, jugeant qu'un mouvement rapide pouvait

separer Tennemi en s'ölablissant entre les navires cuirasses et les navires

mixtes, Tamiral fit le signal « de donner la chasse avec liberte de direction et de

manoeuvrer en se portant ä la löte de la premiere ligne ennemie. »

Le Principe-Umberto (commandant Acton Guglielmo) fut le premier ä se lancer
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contre la flotte autrichienne et, ä peine arrive ä portöe, il ouvrit le feu, auquel

repondit celui de toute Tescadre ennemie.

L'Affondatore relourna vers Tescadre pour montrer ä tous le signal de donner

la chasse et demander la prompte execution de cet ordre. Mais le moment opportun

ötait dejä passe, Tennemi avait reussi ä couvrir les navires mixtes et ä röunir
ses navires cuirassös derriere eux.

L'amiral en chef songea ä röorganiser'toute Tescadre pour la conduire de nouveau

ä l'attaque.' L'ennemi, de son cöte, se ralliait, et il relourna vers Tile de

Lissa avec un mouvement de contre-marche ä la gauche.

A trois heures vingt minutes, Tescadre etait formöe sur deux colonnes. L'escadre

mixte, ä laquelle s'etait röunide nouveau le Principe-Umberto, afin de s'organiser
selon l'ordre, ötait ä droite, la proue vers Lissa. L'Affondatore, en töte de la
colonne se langa contre Tescadre ennemie, faisanl feu de ses batteries. L'escadre

ennemie continua sa marche enlre Lissa et Lesina.

Se trouvant dans Ia ligne de formation le Principe-Umberto a decouvert un

grand nombre de naufrages accrochös aux döbris du navire qui avait coule bas;

aprös avoir fait le signal de decouverte de naufrages, il se mit ä faire le sauvetage.
116 hommes furent recueillis, 53 autres furent sauves par VAffondatore, le

Messaggiero et la Stella-d'Italia.

Celte escadre est restee jusqu'ä la nuit dans les eaux oü avait eu lieu le combat,

et eile est partie pour Ancöne.

II est douloureux de citer ce fait resultant de depositions legales el conformes

de naufrages, que ceux-ci, au milieu des caux pendant le combat, ont servi de

point de mire aux insultes de quelques navires ennemis et möme ä leur arlillerie.
Un de ces naufrages ä öle tue et d'autres ont ötö blesses. Les deposilions sont con-

signees dans un proces-verbal qui sera publie ä part.

A Texception du Re-d'Italia et du Palestro les autres navires qui onl figure
dans le combat naval de Lissa n'ont pas recu d'imporlantes avaries, et il y a eu

seulement 8 morts et 40 blesses, dont 4 officiers. L'attilude meme de Tescadre

ennemie a prouve que notre escadre lui avait cause de graves avaries.

II n'appartient pas ä la commission de porter un jugement sur les Operations et

les combats dont il a ölö rendu compte dans les documents officiels qui sont par-
venusau ministere. On ne peul pas dire que Tescadre ait remporte une victoire,

n'ayant pas pris possession de Lissa ni detruit Tescadre ennemie; mais il est certain

que Tennemi n'a pas remporte une victoire et certain egalement que le combat

de Lissa sera toujours cite comme trös honorable pour la marine italienne.

Pour extrait des documents citös,
Le prösident de la commission,

Signe contre-amiral Ed. Brocchetti.
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